











INTRODUCTION











Le prÈsent document prÈtend Ítre un travail de base des acteurs en Èducation relative ‡ l’environnenment – »RE opÈrant en GuinÈe-Bissau. Il a ÈtÈ ÈlaborÈ par les membres des diffÈrents organisations, associations et programmes dans le cadre des prÈparatifs du Forum Francophone International PlanÈt’ErE.








Il a ÈtÈ conÁu suite au travail de rÈflexion menÈ en plusieurs sessions d’informations, analyses et traitement  des donnÈss des questionnaires recueillis auprËs des groupes cibles des acteurs concernÈs.








Les points traitÈs ne sont pas exhaustifs. NÈanmoins, ils veulent prÈsenter un bilan des rÈsultats escomptÈs tout au long de presque dix ans d’activitÈs en »RE. Les tendances plus fortes en »RE en GuinÈe-Bissau, les fondements ou supports mÈthodologiques, l’observation de quelques principes, ainsi que quelques perspectives ‡ court et ‡ moyen terme y sont esquissÈs. Les lignes directrices de la coopÈration aussi bien nationales, rÈgionales qu’internationales y sont Ègalement ressorties.








Enfin, en parallËle et comme complÈment de ce document il y est prÈvu des Ètudes de cas qui feront l’objet d’une prÈsentation plus dÈtaillÈe au moment mÍme du Forum.





















































DYNAMISME NATIONAL DE MOBILISATION DES ACTEURS EN ERE








Dans le cadre de la mobilisation des acteurs en ERE, les grandes stratÈgies et politiques du Gouvernement pour le secteur environnemental dans les derniËres annÈes reposent essentiellement sur:





Le respect et suivi des conventions et des accords et sa traduction en des programmes d’action.


Plan d’action de Lutte contre la SÈcheresse et la DÈsertification


Plan d’action sur la Conservation de la BiodiversitÈ.


Plan d’action pour les Changements Climatiques.


Plan National pour la Gestion de l’Environnement.





AntÈrieur ‡ ces programmes, il existe une Loi-cadre des Aires ProtÈgÈes qui a donnÈ origine ‡ la crÈation des 4 parcs nationaux notamment: le Parc National de l’Orango, Parc Naturel des Mangroves de Cacheu et, une RÈserve de BiosphËre de l’Archipel Bolama BijagÛs.





Ces parcs et la RÈserve de biosphËre sont dotÈs des structures d’appui telles les Ecoles d’Initiation ‡ l’Environnement, les Casa de Ambiente e Cultura, Radios Communautaires.





C’est autour des dynamiques crÈÈes par ces structures que tournent toutes les actions et les acteurs mobilisÈs et mobilisables en ERE aussi bien sur le plan formel qu’au niveau informel: ONG’s, Associations de base, SyndicatsÖ





Il est ‡ souligner que ces structures constituent de vÈritables piliers dans la recherche des mÈcanismes alternatifs pour la lutte contre la pauvretÈ, l’Èradication de l’analphabÈtisme, l’accÈs aux technologies appropriÈes: Fourneaux amÈliorÈs, presse ‡ huile, panneaux solaires, etcÖ





BILAN





Etat des lieux de l’ERE en GuinÈe-Bissau de la ConfÈrence de Rio 92 au Forum PlanÈt’ErE 1 et ‡ la veille du Forum PlanÈt’ErE 2.





L’absence de politiques et actions coordonnÈes caractÈrisent  la situation de l’»RE en GuinÈe-Bissau jusqu’aux fins des annÈes 80. La conscience de l’importance de l’Education environnementale, sa place et son rÙle en matiËre de dÈveloppement durable seront reconnus ‡ la ConfÈrence de Rio sur l’Environnement et le DÈveloppement. L’Agenda 21 et plus particuliËrement son chapitre 36 recommande: 





ìL’Education est indispensable ‡ la promotion du DÈveloppement Durable. Gr‚ce ‡ elle, l’Etre Humain peut Ítre sensibilisÈ aux questions de l’Environnement et de l’esthÈtique, il peut acqÈrir des valeurs, des aptitudes, des compÈtences et des comportements qui favorisent le DÈveloppemnt Durable.îÖ





La situation prÈdomimante dans les derniËres dÈcennies en matiËre d’»RE et du dÈveloppement durable se caractÈrise essentiellement par:





CrÈation de structures d ’Etat responsables par la problÈmatique de l’environnement :





D’abord, le CNA - Conseil National sur l’Environnement puis le SecrÈtariat de l’Etat ‡ l’environnement et enfin, le MinistËre des Ressources Naturelles et l’Environnement; toutes ces structures renfermaient des composantes, de sensibilisation et d’informations sur l’environnement.





En 1992, apparition progressive des ONG Nationales intÈgrant les 2 axes: DÈveloppement et Education. AD – Action pour le DÈveloppement, ALTERNAG, TINIGUENA – ìCette terre est la nÙtreî. Plus tard, NANTINYAN: ONG responsable pour le dÈveloppement integral des Óles Bijagos; AIFAP/PALOP et ENDA-BISSAU, ces derniËres avec des actions en »RE plus centrÈes dans le milieu urbain.





AdhÈsion et respect par les conventions signÈes notamment la Convention RAMSAR avec la crÈation du Parque Nacional das Lagoas Cufada; la Convention de BONA ayant comme support le Centro Legislativo Ambiental; la convention CITES en promouvant la crÈation des aires protÈgÈes dans le pays.





Promotion et mise en oeuvre d’un programme intitulÈ ìConservation et DÈveloppement durable dans la zone cÙtiËre avec l’appui technique et scientifique de lUICN – CoopÈration Suisseî. Ce programme ‡ son tour intËgre plusieurs composantes de terrain telles que:





Le Programme de Planification CotiËre avec plusieurs projets: Rio Grande de Buba ayant pour but contribuer au dÈveloppement de la PÍche Durable dans la zone cotiËre, Bureau de Planification CÙtiËre, SIG- SystËme de TÈlÈdetection GÈographique et Projet Palmerinha pour l’Education  ‡ l’Environnement.


La rÈserve de BiosphËre de l’Archipel Bolama Bijagos.


Le NAP – Noyeau des Aires ProtÈgÈes.


Ces projets de terrain de l’UICN mËnent des actions de sensibilisation et d’informations sur l’environnement au sein de leurs groupes cibles: Groupement de base, AutoritÈs locales, Leaders traditionnels, Associations des femmes, Ö





CrÈation et DÈveloppement des Aires ProtÈgÈes et d’une RÈserve de biosphËre reconnue par l’UNESCO en 1996. Ces strucutures ont leurs cabinets d’appui qui garantissent aussi bien le suivi, la gestion rationnelle des parcs et la rÈserve que la formation technique et environnementale de leurs agents de terrain: Eco-gardes, Animateurs, et agents des parcs.





Le besoin d’une utilisation rationnelle des espaces et des ressources a donnÈ place ‡ la crÈation implantation et ‡ la crÈation dÈveloppement des Instituts responsables de recherches et experimentations, Ètudes et application des technologies appropriÈes. A titre d’exemple citons le CIPA - Centre de Recherche de la Biologie Marine, l’INDE – Institut National pour le DÈveloppement de l’Education, l’INITA – Institut National pour la Recherche  et Technologie AppliquÈe.





La crÈation par le MinistËre de l’Education et l’UICN d’un Programme d’Education et Communication Environnementales – P.E.C.A. PrÈparant le 10e anniversaire de son existence le P.E.C.A. est considÈrÈ aujourd¥hui l’Èpine dorsale du programme de l’UICN Ètant donnÈ la dynamique crÈee au sein des groupes cibles pour le changement de mentalitÈs et de comportements vis-‡-vis de l’utilisation durable des ressources naturelles d’une part; d’autre part, le PECA dispose des outils didactiques et conceptuels (bulletin Palmeirinha, emissions radio, animations) et dispositifs de formation (un rÈseau de plus de 100 collaborateurs-relais du programme dans les zones d’intervention du programme - zone cÙtiËre), destinÈs ‡ appuyer le processus de l’introduction de l’Èducation environnementale dans le cursus scolaire,





Implantation d’un ensemble de rÈseaux spÈcifiques mais avec des interventions trËs importantes au niveau de la sensibilisation environnementale: RNPC -RÈseau National de Planification CÙtiËre, RENAJ-RÈseau National des Jeunes Environnementalistes, REMUSA-RÈseau des Femmes SahÈliennes, KAPA-RÈseau National des Associations Jueniles pour la Protection et la Conservation de l’Environnement, entre autres.





Elaboration et prÈparation d’un plan National de gestion de l’environnement dont le document de base a ÈtÈ dÈj‡ discutÈ et soumis ‚ l’approbation du gouvernement.





Valorisation des moyens pour l’accÈs, la gestion et diffusion de l’information en »RE: une composante trËs faible mais qui est en voie d’accroissement. Les radios en gÈnÈral et les radios communautaires en particulier en constituent le plus grand et le plus important instrument de diffusion. La plupart des ONG actuant en »RE dispose t soit d’une radio, soit d’un programme dans les radios disponibles pour la diffusion des messages liÈs ‡ la conservation et la protection de la nature.





Mise au point et conception des supports didactiques et d’instruments pÈdagogiques en »RE: les plus utilisÈs sont des revues, bulletins et pÈriodiques: Matu Malgos, Palmeirinha, PÛ di carbon, EchoÖ Mais il existe aussi des posters de sensibilisation, des dÈpliants, photos, manuels et brochures. C’est un domaine o˘ il y a un manque cruel de matÈriels.





CrÈation et dÈveloppement d’un Programme d’Education pour la Vie Familiale en MatiËre de Population – EVF/EMP – par le MinistËre de l’Education et le FNUAP, actuellement son contenu est en phase de gÈnÈralisation dans les programmes scolaires.





Session annuelle de formation mÈthodologique et pratique ‡ l’attention des professeurs, alphabÈtiseurs, animateurs et journalistes intervenant en »RE. Ces formations sont encadrÈes par les techniciens du Progrmme d’Education et Communication Environnemtales, les responsables des Programmes de Conservation, les cadres du MinistËre de l’Environnement, et les assistants techniques de l’UICN. Pour la partie pratique, elle compte aussi avec la participation des guÈrisseurs expÈrimentÈs en mÈdecine traditionnelle.








ACTIVIT…S SAILLANTES EN ERE








RÈalisation du 1er Forum National de l’ERE tenue en DÈcembre 1999 avec la participation de 120 personnes: ONG, Associations, MinistËresÖ





Le but Ètait de faire le bilan de la situation en »RE; analyse des mÈthodes et des instruments utilisÈs; inventaire des ressources humaines et matÈrielles existantes aussi bien au niveau formel que sur le plan informel.





RÈalisation des campagnes d’informations/formations ‡ l’attention des femmes et jeunes sur l’Environnement, la Paix et le DÈveloppement dans le cadre des campagnes Èlectorales dans le pays.





RÈalisation des programmes Èducatives dans les 7 radios locales pour informer, sensibiliser, Èduquer les communautÈs dans la prÈvention et combat contre les maladies endÈmiques: paludisme, diarrhÈe et lutte contre les ÈpidËmies saisonniËres: CholÈra et Miningite.





RÈalisation des campagnes de solidaritÈ et d’Ètudes des jeunes des villes aux jeunes de la campagne pour connaÓtre les expÈriences et les difficultÈs de ceux-ci et leur apporter leur soutien: matÈriels scolaires, construction des salles de classe, organisation des club-nature pour la protection du milieu environnant.





Sensibilisation des groupes d’intÈrÍts sur la protection des ÈcosystËmes moyennant l’utilisation de techniques, outils et pratiques dÈnommÈes ìEnvironmentaly Friendlyî: Fourneaux amÈliorÈs, Fours Chorkor, Ruches modernes dans les activitÈs d’ÈcodÈveloppement: PÍche, Agriculture, Apiculture, MaraÓchage.





JournÈes des sensibilisations rÈalisÈes auprËs des Associations des pÍcheurs et leurs femmes (spÈcialistes en transformation du poisson ) utilisateurs par excellence des ressources halieutiques et cÙtiËres avec l’appui des techniciens du CIPA. Il s’agit de la restitution des Ètudes biologiques faites par le centre sur les fleuves de la rÈgion concernant les potentialitÈs haliÈutiques et le besoin d’une pÍche responsable.





Visites d’Èchange des expÈriences entre les paysans des zones protÈgÈes et ceux des zones dÈgradÈes du pays pour inculquer ces derniers l’esprit de responsabilitÈ dans la gestion des patrimoines collectives et faciliter la mise en oeuvre des instruments de gestion participative des terrioirs et des ressources communautaires.





RÈalisations des manifestions socio-culturelles: ThÈatre, danse, musique, lors des ìjournÈes de Bubaqueî; atelier ìBubaque IIî et cÈrÈmonie du ìDon ‡ la terreî. Un acte symbolique marquant le passage du parc national marin Jo„o Vieira et Poil„o au statut de patrimoine naturel de l’humanitÈ.





Visites d’Ètude annuelles des ÈlËves, professeurs et parents d’ÈlËves des Ècoles officielles classiques aux Ècoles d’initiation ‡ l’environnement ayant pour but le transfert de la pÈdagogie de nouveau type aux visitants, avec des mÈthodes, objectifs et connaissances orientÈes vers la solution des problËmes de la communautÈ locale.








NOUVELLES TENDANCES DE MISE EN OEUVRE DE L’ERE EN GUINEE-BISSAU








L’ERE est une forme d’Èducation liÈe ‡ la prÈvention et la rÈsolution des problËmes environnementaux. C’est pourquoi elle doit Ítre continuellement dirigÈe vers le dÈveloppement et l’intÈgration dans la communautÈ.





Les nouvelles tendances de l’ERE en GuinÈe-Bissau sont liÈes ‡:





La crÈation des structures d’appui, encadrement pour la mise en oeuvre des activitÈs en ERE ‡ l’attention des communautÈs notamment les maisons de l’environnement et la culture; les radios communautaires; les Ècoles d’initiation ‡ l’environnement, les centres d’alphabÈtisation et les campements des jeunes.





CrÈation des instruments de gestion participative des espaces et des ressources par les groupements de base. Dans ce sens, il est ‡ noter les structures suivantes: ComitÈ de gestion des forÍts communautaires, ComitÈ des rÈsidents des quartiers, Conseil de gestion des parcs.





PrÈoccupation ‡ l’implantation des strutures de coordination dans les diffÈrents niveaux: local , rÈgional et national; et dans les domaines divers de l’Èducation: SantÈ, Famille, Assainissement, eauÖ





Recherche de partenariats forts et claires soit entre les associations similaires au niveau du pays, soit entre ceux-ci et ses confrËres de l’extÈrieur. Ce partenariat vise surtout l’Èchange d’expÈriences et l’obtention des appuis financiËres et matÈriel d’information.





CrÈation des rÈseaux nationaux et l’adhÈsion aux rÈseaux rÈgionaux et internationaux de l’ECE. Dans ce sens, la sensibilisation pour l’importance et la nÈcessitÈ de la connaissance des bonnes pratiques en matiËre de dÈveloppement durable prend sa dimension multilatÈrale.








PERSPECTIVES / RECOMMENDATIONS








En termes de perspectives pour l’avenir et des recommendations, nous prÈconisons surtout:





Un plus grand respect des engagements pris par notre Etat concernant les: conventions et les accords signÈs.





Un plus grand dynamisme dans l’Èlaboration des politiques et stratÈgies nationales sur l’ERE Èvitant que les changements de gouvernements ne repercutent pas sur les structures de l’Etat.





Une meilleure cohÈrence, homogÈnitÈ et articulation dans les programmes Èducatifs: formation, recherche et information.





Une coopÈration plus visible entre l’Etat et les organismes rÈgionaux et internationaux et avec un plus grand impact sur les rÈels besoins du pays en ERE.


Promotion et mise en oeuvre des partenariats nationaux, ONG, Syndicats et Pouvoirs publics plus efficientes et plus solides.





Un engagement plus constructif et participatif des mass mÈdia en gÈnÈral et du MinistËre de la Communication Sociale en particulier sur les thËmes de l’Environnement.





La crÈation d’un mÈcanisme de diffusion d’informations ( canaux et formes appropriÈs);





La crÈation d’une ONG internationale en ERE serait la bienvenue dans la mesure o˘ elle s’appuyera sur la dynamique nationale crÈÈe dans le contexte pour mieux s’en servir dans d’autres situations.








ENJEUX ENVIRONNEMENTAUX MAJEURS ET L’ERE





-Valorisation et utlisation durables des espaces et des resources naturals;





-Remplacement des Energies Renouvables (bois, charbon) par d’autres sources d’energie: gaz, forneuax amÈliorÈs;


-Assainissement du milieu urbain: dÈchets, eaux de pluie, urbanisation, espaces verts.





-Milieu rural: feu de brousse, dÈforestation, monoculture d’anacardier, riziculture du planalte;





-Pollution des Ècosystems marins et cotier;





-Exploitation abusive des ecosystems: mangrove, palmier;





-PÍche selective de certaines espËces marines: requin, tortues;





-Coupe selective de quelques espËces forestiËres de grande importance Èconomique. 





OBSTACLES MAJEURS ¿ L’IMPLANTATION DE L’ERE





- Insuffisances des ressources humaines spÈcialisÈes en ERE;





-Manque de moyens matÈriels et financiers pour la mise en oeuvre et dÈveloppement des projets en ERE;





-Non access ‡ l’information utilie et nÈcessaire;





-InstabilitÈ institutionnelle particuliËrement dans le secteur ìEnvironnementî





ACTEURS EN ERE EN GUIN…E-BISSAU





CatÈgories des Acteurs:





-Enfants: ÈlËves des Ècoles puibliques et privÈes niveau primaire et secondaire;





-Jeunes: associations juveniles liÈes ‡ la protection et conservation de la nature;





-Femmes et hommes: associations de base, syndicats, confÈderations.





Niveaux d’intervention





-Gouvernement: ministËres, programmes, projets.





-Organismes: agences NU: PNUE, FNUAP, UNICEF, UNESCO,FAO, PAM.





-Autres organismes: UICN, ASDI





-ONG ÈtrangËres: Swissaid, SNV,RADA BARNEN





Non gouvernemmentales: ONG, associations de base: groupes d’intÈrÍt, associations rÈsidents quartiers, 





Typologies d’acteurs: 


-DÈcideurs


-Cadres techniques


-Journalistes


-Professeurs


-Eco-gardes


-Parents d’ÈlËves


-AlphabÈtiseurs


-Profissionaux


-Groupes d’interet: pÍcheurs, agriculteurs, apiculteurs, charboniers.





LISTE DES ORGANISATIONS CONTACT…ES








MINISTERES


-Ressources Naturelles et l’Environnement


-Agriculture ForÍt et PÍche


-Education Sciences et Technologie


-Communication Sociale


-Mairie de Bissau





ORGANISATIONS NON GOUVERNAMENTALES


AD- Action pour le Developpement


TINIGUENA- Cette terre est la nÙtre ( langue locale)


NANTINYANG  


ALTERNAG- Etudes et Alternatives


ENDA-BISSAU- 


AIFA/PALOP-





AUTRES ORGANISMES: CoopÈration franÁaise, Swissaid





ASSOCIATIONS JUVENILES


CNJ- Conseil national de la Jeunesse


AJPA-Association des jeunes pour la protection de l’Environnment et   la nature


AJVCN- Association des jeunes volontaires pour la conservation de la nature


AJU/DEPE-Association juvenil de lutte contre la dÈlinquence et protection Ècologique


AJEDA-Association des jeunes pour l’education ‡ l’environnment


ASA-Association juvenile pour la SolidaritÈ


AFSSSD-Association des fils et symaptisants du Secteur de S„o Domingos


ASBAPJ-Association pour l’Assainissement et la Protection Juvenile


CAPA-Confederation des Associations environnementalistes





PROGRAMME DE L’UICN EN GUINEE-BISSAU


NAP- Noyeau des Aires ProtÈgÈes


PNTC- Parc National des Paletuviers de Cacheu


PNO-Parc National de Orango


RBABB-Reserve Bisphere de l’Archipel Bolama Bijagos


PRGB-Projet Rio grande de Buba


GPC-Cabinet de Planification CotiËre








Fait ‡ Bissau le 13 Juillet 2001
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